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LE XIXe SOMMET
de la Francophonie 2024

a conférence des chefs d’État et 
de gouvernement des pays ayant 
le français en partage, appelée 
« Sommet de la Francophonie », 
est l’instance suprême de la 

Francophonie. Le Sommet fait partie des trois ins-
tances consacrées par la Charte de la Francophonie 
(article 2) avec la « Conférence ministérielle de la 
Francophonie » (CMF) et le « Conseil permanent 
de la Francophonie » (CPF).

Il se réunit tous les deux ans et il est présidé par 
le chef d’État ou de gouvernement du pays hôte 
jusqu’au Sommet suivant. Il dé#nit les orientations de 
la Francophonie dans un cadre stratégique décennal.

Villers-Cotterêts, 
symbole de la francophonie
Michel Zink, historien, nous rappelle que la langue 
française est née à Villers-Cotterêts, au château royal 
de François 1er qui, en 1539, signe une ordonnance 
introduisant le français comme langue o(cielle 
du royaume. Il déclare que l’administration et la 
justice se rendront ou se feront en français pour 
que tout le monde comprenne.

« À cette époque, le français est utilisé pour 
parler à ceux qui ne comprennent pas le latin. » 
C’est la langue de la littérature, de la poésie, de 
l’histoire « et même des actes administratifs et 
juridiques d’avant 1539 », précise Michel Zink.

C’est grâce à l’article 111 que l’ordonnance a 
survécu à douze régimes successifs et a aujourd’hui 
acquis le statut de mythe fondateur du français 
comme langue d’État. Pour Paul de Sinety, délé-
gué général à la langue française et aux langues 
de France, « La Cité internationale de la langue 

Trente ans après le dernier sommet qu’elle a organisé,  
la France accueillera, à Villers-Cotterêts, les 19 et 20 octobre 2024,  
le XIXe Sommet de la Francophonie.

SAVOIR

Par Rosine Lagier.

L
▼ Le château  
de Villers-Cotterêts,  
gravure du XVIIe siècle.

▶ François 1er, gravure d’après Titien. 
▶ Le château de Villers-Cotterêts, Cité 

internationale de la langue française.
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française est un lieu ouvert sur le monde, qui vit 
en dialogue dans les espaces de la francophonie et 
avec toutes les autres langues du monde. »

Le français et les francophones  
en quelques chi"res
Au XVIIIe siècle, le français était parlé dans toutes 
les cours royales et princières d’Europe… une élite ! 
En 2012, un sondage e%ectué par l’Union européenne 
indiquait que 98 % des Européens pensaient que la 
maîtrise des langues étrangères était un atout pour 
l’avenir de leurs enfants, 72 % soutenaient l’objectif 
de l’UE selon lequel chacun devrait apprendre au 
moins deux langues étrangères, 67 % considéraient 
l’anglais comme l’une des langues les plus utiles 
avec l’allemand (17 %), le français (16 %), l’espagnol 
(14 %) et le chinois (6 %).

En 2020, l’Organisation Internationale de 
la Francophonie (OIF) déclarait que le français 
était la cinquième langue la plus parlée derrière le 
mandarin, l’anglais, l’espagnol et l’arabe. Certains 
contestent en la classant sixième derrière l’hindi…

En 2022, le français est la deuxième langue 
étrangère enseignée dans le monde ; 93 millions 
d’élèves suivent une scolarité en français dans 
36 pays di%érents. L’OIF recense 321 millions de 
francophones.

50e anniversaire de l’OIF en 2020 : 
consultation des jeunes
Du 13 mai au 27 juillet 2020, 10 452 jeunes âgés 
de 15 à 35 ans, issus de 83 de nos États et gou-
vernements membres ont été invités à s’exprimer 
sur leur identité francophone comme sur leurs 
préoccupations.
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• Créer des bourses, prix, Oscars pour des jeunes 
ou entreprises qui innovent.
• Sensibiliser davantage sur des points d’actua-
lité : déforestation, réchauffement climatique, 
développement durable, racisme, discrimination, 
xénophobie.

Déclarations lors du XVIIIe Sommet  
à Djerba, les 19-20 novembre 2022

« La Francophonie est un véritable labora-
toire mondial de la diversité et de la solidarité. 
Rassemblant plus d’un tiers des pays membres des 
Nations unies, elle constitue le creuset de tous les 
dé#s mondiaux. »

Les membres se sont engagés :
• à promouvoir davantage l’usage du français ;
• à encourager un apprentissage de qualité du 
français et en français ;
• de renforcer la position de cette langue sur la 
scène internationale ;
• d’encourager son usage dans les échanges édu-
catifs, économiques, culturels, dans la recherche 
scienti#que, ainsi que dans l’espace numérique ;
• de faciliter la traduction du et vers le français des 
contenus et de valoriser cette langue dans la commu-
nication institutionnelle, ainsi que dans les médias.

Quel avenir pour la francophonie ?
Une étude récente intitulée Le Prix de l’anglais 
dans l’UE post-Brexit évaluait à un milliard d’euros 
par an le budget traduction et interprétation des 

institutions de l’UE, dont 
290 millions d’euros pour 
la seule langue anglaise, soit 
presque un tiers du bud-
get… Conséquence de la 
domination de l’anglais sur 
la zone européenne, même 
après le Brexit !

Y compris l’ONU – dont 
le français est pourtant l’une 
des six langues o'cielles –, 
sur 103 entités inventoriées 
en 2019-2020, 45,6 % des 
recrutements n’exigeaient pas 
la connaissance de langues 
autres que l’anglais.

En 2023, l’OIF a estimé 
le nombre de francophones 
dans le monde à 327 mil-

lions, une progression qui serait surtout liée à la 
croissance de la population africaine où le nombre 
de francophones est passé à 167 millions, soit 7,4 
millions de plus que l’année précédente.

Les trois zones géographiques dans lesquelles les 
jeunes se sentent le plus francophones sont l’Amé-
rique du Nord, l’Europe occidentale et l’Afrique 
centrale. Parmi les souhaits exprimés, notons :
• Faire flotter un drapeau de la francophonie 
aux Jeux olympiques de Paris 2024 ; valoriser 
une dimension paralympique dans les Jeux de la 
Francophonie ; promouvoir 
le football francophone.
• Organiser des camps de 
vacances francophones à tarifs 
accessibles (pourquoi pas de 
lecture et d’écriture).
•   Fa v o r i s e r  l ’ é g a l i t é 
homme-femme.
• Organiser des rencontres en 
ligne (sur Zoom, Skype, etc.) 
avec des groupes d’élèves de 
deux pays di.érents et leur 
faire décrire une journée 
habituelle, des traditions…
• Proposer des formations 
pratiques sur une courte 
durée dans différents sec-
teurs comme la mécanique, 
l’électronique, la cuisine, 
l’agriculture, l’électricité…
• Créer ou mieux équiper des centres de formation 
professionnelle ; créer des laboratoires de recherche 
et d’expérimentation…

SAVOIR

EN 2022, LE FRANÇAIS 
EST LA DEUXIÈME LANGUE 

ÉTRANGÈRE ENSEIGNÉE 
DANS LE MONDE ;  

93 MILLIONS D’ÉLÈVES 
SUIVENT UNE SCOLARITÉ 

EN FRANÇAIS DANS  
36 PAYS DIFFÉRENTS. L’OIF 

RECENSE 321 MILLIONS  
DE FRANCOPHONES.

▲

RÉPARTITION DES LOCUTEURS  
QUOTIDIENS DE FRANÇAIS EN 2022

Afrique du Nord  
et Proche-Orient

Amériques  
et Caraïbes

Afrique  
sub-saharienne  
et océan Indien

Asie et Océanie

Europe

14,6 %

47,2 %
6,6 %

0,3 %

31,3 %
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L’avenir de la francophonie se jouera avec 
l’Afrique, grâce à l’Algérie, premier pays en nombre 
d’étudiants, et au Congo Kinshasa, premier pays 
en termes de population. À chacun de favoriser, 
valoriser la création de (jeunes) talents francophones 
qui font vivre la langue française en favorisant leur 
mobilité, leur mise en réseau et leur participation 
à des rendez-vous culturels ou sportifs.

Via des actions innovantes sur l’environnement, 
le développement durable, via des actions de plaisir, 
à chacun de faire de notre espace francophone – au 
service des populations, femmes et jeunes – un 
espace de paix, de prévention des con!its, un lieu 
d’échanges innovants, un lieu d’enrichissement de 
notre langue par le livre ou la lecture, l’aide aux 
devoirs, les jumelages…

En 2050, selon les estimations de l’OIF, le 
nombre de francophones pourrait avoir doublé et 
atteindre 750 millions de personnes, soit 8 % de la 
population mondiale (contre 3 % actuellement) !

D’après le dessinateur burkinabé – qui dirige Le 
Journal du Jeudi, hebdomadaire satirique très connu 
en Afrique –, « le français d’Afrique va évoluer vers 
une version “tropicalisée”, une langue qui va être 
soumise à des transformations profondes dues à 
une utilisation aussi imparfaite que succulente ».

Conclusions…
Si certains Africains restent )dèles à la syntaxe la 
plus ampoulée et au vocabulaire désuet, d’autres 
malaxent la langue en un « argot » ou une langue 
imagée comme celle de l’auteur Amadou Kourouma.

Pour Bernard Cerquiglini, ancien recteur de 
l’Agence universitaire de la Francophonie : « Le 
français est le fruit d’une créativité constante et 
spectaculaire. Ne disons pas, les jeunes parlent mal. 
Ils ont leur langue… Notre langue a été dotée au 
XVIIe siècle d’une très bonne syntaxe, d’un corpus de 
grammaire. Quand on ouvre un texte de Chrétien 
de Troyes, si on n’a pas appris, on ne comprend 
rien, or c’est notre langue ! »

Pour Barbara Cassin, membre de l’Académie 
française et directrice de recherches au CNRS, 
« le français, c’est une langue vivante qui est un 
!ux continu comme toutes les langues. C’est une 
réinvention continue qui se construit en France, 
entre des langues régionales et les langues de France 
qui ne sont pas que le français. Elle se construit 
au contact des autres langues ».

Notre langue, au )l du temps, a employé beau-
coup d’expressions qui révèlent des circonstances, 
des comportements, des travers de notre vie quoti-
dienne. Et l’inauguration de la Cité internationale 
de la langue française dans le château de Villers-
Cotterêts est la preuve que le français n’a pas encore 
dit son dernier mot !

Pour Léopold Sédar Senghor –1906-2001, 
poète, écrivain, premier président de la répu-
blique du Sénégal et premier Africain à siéger 
à l’Académie française –, « pour pouvoir bous-
culer, sans dommage, la langue française, il 
faut, d’abord, l’avoir maîtrisée dans de longs 
exercices, comme le cavalier qui a dompté une 
pouliche rebelle ».

▲ Le XVIIIe Sommet s'est 
tenu à Djerba (Tunisie)  
les 19 et 20 novembre 2022. 
La XIXe Sommet aura lieu  
en France en 2024.


